
zonais, je veux parler : des Elus, 

adjoints et conseillers, des em-

ployés municipaux, de l’équipe 

pédagogique, des bénévoles des 

associations dont les Prési-

dentes et Présidents donnent 

sans compter de leur temps et 

de leur énergie avec une foi 

inébranlable !!!, je leur dédie 

cette citation de Théophile Gau-

tier « Les difficultés sont moindre 

quand elles sont réparties » 

Ces vœux que je vous adresse 

sont aussi l’occasion de témoi-

gner de notre solidarité à ceux 

qui ont dû quitter le vil-

lage pour des raisons de 

santé ou pour fuir la soli-

tude, et hélas aux trop 

nombreuses familles 

endeuillées par la perte 

d’un être cher. 

Alors que j’écrivais mon 

discours de présentation 

des vœux à nos conci-

toyens notre doyen et ami 

Raymond Brun s’en est 

allé, il allait avoir 99 ans. 

Nous garderons toujours de lui 

le souvenir de son sourire, sa 

gentillesse et sa bonté. 

Le Conseil Municipal s’associe à 

moi pour présenter à sa femme 

Yvonne, ses fils et petits-fils, nos 

plus sincères condoléances en 

les assurant de toute notre af-

fection. 

Que 2019 soit une année sans 

peines et sans souffrances, 

qu’elle soit la plus clémente 

pour tous et qu’elle apporte 

dans vos foyers la joie, la santé 

et le bonheur;  

 

Chers amis, 

C’est, très heureux, que je vous 

retrouve, une fois de plus, en ce 

début d’année 2019, date tradi-

tionnelle pour la présentation 

des vœux, Aujourd’hui elle pré-

sente un caractère tout à fait 

particulier, car l’année 2019 

clôturera notre mandature. En 

effet, pour ma part cela fera 12 

années passées à votre service, 

à celui de la commune, charge 

que j’ai toujours accomplie avec 

le même plaisir et toujours la 

même volonté de bien faire. En 

2020, vous de-

vrez élire une 

nouvelle équipe 

municipale, Mais 

le temps d’en 

parler n’est pas 

encore venu ! 

L’année 2018 n’a 

pas connu de 

grands chambar-

dements !!! 

L’aménagement 

du nouveau par-

king, avec l’accès à la salle des 

fêtes, en sont les principaux 

points forts ! Dans les jours pro-

chains devraient débuter les 

travaux sur le réseau d’eau po-

table de Valcroze , ainsi que sur 

le captage de Sarremejeanne . 

Ces travaux étant obligatoires 

pour être en conformité avec les 

nouvelles réglementations sani-

taires. 

Devrait commencer, aussi, la 

mise aux normes « isolation » de 

la Mairie y compris l’ancien ap-

partement d’Alice, par le rempla-

cement des fenêtres actuelle-

ment en simple vitrage. 

Un autre projet bien avancé : la 

réfection totale des rues du 

village : ce chantier important 

sera réalisé en 3 phases, le 

projet pourra être vu en Mairie, 

dès qu’il sera finalisé par le bu-

reau d’études Médiae. L’aména-

gement des accès handicap de 

l’école et de l’agence postale 

seront concrétisés : les dossiers 

sont bouclés, les devis sont si-

gnés ! 

Nos ambitions sont hélas très 

limitées par une réalité écono-

mique et une situation nationale 

que nul ne peut ignorer ! 

Sans les aides de l’Etat, du Dépar-

tement, et de la Région, rien ne-

peut être réalisé, et les dotations 

sont hélas toujours à la baisse, et 

de plus en plus lentes à nous 

parvenir. 

Cette année nous verrons enfin le 

« bout du tunnel » …. 

Les travaux de réhabilitation at-

tendus par tous, vont enfin dé-

marrer 

et se feront en 2 phases de mi-

février à fin juin (voir l’article de 

notre Conseiller Départemental 

Martin Delord.). Pendant la pé-

riode des travaux la circulation, 

dans les 2 sens, se fera par la R.D 

158C. 

Je ne peux clore cet édito, sans 

remercier avec conviction, toutes 

celles et ceux qui œuvrent quoti-

diennement au bien-être des Al-
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L’équipe de rédaction du 

Petit Rapporteur pré-

sente ses excuses à  nos 

nombreux lecteurs pour 

le retard de la parution 

du n°9. 

Des problèmes de con-

ception et de mise en 

page ont dû être surmon-

tés pour sa réalisation. 

L’équipe de la rédaction 

 

E D I T O  D U  M A I R E  
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Depuis cette année, et une fois par mois, la classe effectue une sor-

tie « Nature » autour du village à la découverte de la biodiversité locale expli-

quée par A.Lacroix, garde forestier. Il s’agit pour les enfants d’observer, dessi-

ner, décrire et récolter des éléments de la nature. La première sortie s’est faite 

à côté du Moulin de Larcy où les arbres (frêne, hêtre, chêne, peuplier, érable, 

tilleul et robinier..) mais aussi insectes et fruits des arbres ont pu être étudiés. 

La fois suivante c’est au Champ des Aires que se sont rendu les élèves où 

cette fois-ci c’est le cycle des feuilles des arbres, les pins et sapins qui a été 

abordé. La nature n’aura bientôt plus aucun secret pour eux ! 

Les élèves en compagnie de professionnels de la 

musique à l’occasion de la rentrée des classes. 

 Depuis deux ans, le Ministre de l’Edu-

cation Nationale a lancé « La Rentrée 

en Musique ». Il estime en effet que le 

développement de la pratique collec-

tive de la musique est essentiel pour 

bâtir son école de la confiance. Les 

élèves sont accueillis par des chants 

ou des concerts afin de commencer 

l’année sous le signe de la joie et de 

la sérénité. C’est aussi une manière 

chaleureuse de souhaiter la bienve-

nue aux nouveaux arrivants.  

Cette année, les enfants de l’école 

ont chanté « A l’orchestre tralala » et 

ont joué chacun leur tour de l’instru-

ment qu’ils avaient préalablement 

choisi.  

Le 11 novembre célèbre à la fois l'Ar-

mistice du 11 novembre 1918, la 

Commémoration de la Victoire et de la 

Paix, et l'Hommage à tous les morts 

pour la France. La transmission de la 

mémoire et l’enseignement de l’His-

toire de La Grande Guerre sont des 

missions de l’école. 

 C’est dans le cadre d’un projet péda-

gogique que les élèves ont été asso-

ciés aux cérémonies organisées en 

hommage aux combattants et aux 

victimes de la guerre. La vie d’un ou 

plusieurs combattants morts pour la 

France à partir du monument aux 

morts de leur commune ou de la base 

de données en ligne “Mémoires des 

hommes”, ainsi que le patrimoine ar-

tistique et littéraire lié à la guerre ont 

été étudiés en classe. 

A Alzon, la cloche de l'église a com-

mencé par sonner 11 minutes. Puis les 

enfants, en rang de chaque côté du 

porte drapeau, se sont avancés vers le 

E C O L E  A D R I E N N E  D U R A N D  T U L L O U  

Une surprise de taille a eu lieu en 

début d’après-midi avec l’arrivée de 

7 musiciens et professeurs de l’Ecole 

de Musique pour un moment partagé 

autour de trombone, guitare, tam-

bour, saxophone, violoncelle et vio-

lons et qui s’est soldé par un concert 

collectif. 

Cela a également été l'occasion pour 

les élèves de rencontrer leur profes-

seure de chant  qui intervient à 

l'école tous les lundis dans le cadre 

du projet « Chorale ». Pour la rentrée 

2019, tous les volontaires sont les 

bienvenus pour une petite démons-

tration musicale ou pour accompa-

gner les élèves sur une chanson 

apprise! 

T R A N S M I S S I O N  E T  M E M O I R E  

monument aux 

morts pour réciter la 

poésie apprise en 

hommage aux 

morts. S’en suit la 

lecture du discours 

de l'association des 

anciens combat-

tants qui raconte à 

quel point la guerre 

a été affreuse. Cinq 

soldats morts au combat avaient été 

choisis pour être présentés personnel-

lement et décrits physiquement par un 

enfant qui a lu le petit récit préparé à 

cette occasion.  

Une des élèves a lu un texte qu'elle 

avait fait sur son grand-père. Le maire 

a terminé par un discours et un bou-

quet de fleurs a été déposé devant le 

monument aux morts. Une minute de 

silence a été faite avant que le chant 

de la Marseillaise ne soit entonné. La 

cérémonie s’est terminée par un apéri-

tif offert à la salle de la bibliothèque. 

 

Une forte participation de la population a été enre-

gistrée pour la commémoration du centenaire.  

L E S  S O R T I E S  « N A T U R E  »  

D I V E R S  

Halloween : malgré le 

très mauvais temps du 

31 octobre, les enfants 

se sont régalés à faire 

la chasse aux bonbons 

dans les rues du vil-

lage. Cela a été un vif 

succès et personne n’a 

reçu de mauvais sort ! 

Un goûter offert par Le 

Cévenol et une projec-

tion de dessins animés 

sur grand écran a parmi 

de clore cette après-

midi d’halloween. 

Fête de Noël : vendredi 

21 décembre, la magie 

de Noël a opéré auprès 

des plus petits de 

l’école. En effet, le Père 

Noël a fait un détour 

par la salle des fêtes 

pour apporter un petit 

cadeau à chaque en-

fant (CD+livre) ainsi 

que du matériel et 

des équipements 

sportifs pour l’école. 

Avant cela, les 

élèves avaient chan-

té des comptines de 

circonstance ap-

prises avec leur pro-

fesseure de chant 

Sabine et travaillées 

avec leur ensei-

gnante Cora. Un 

morceau de violon 

joué par une élève a 

enjoué petits et 

grands. Le tout s’est 

terminé dans une 

bonne ambiance 

avant des vacances 

bien méritées ! 
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Il a fait l'objet d'une inspection technique le mercredi 21 novembre. Cette visite technique a fait suite aux conclusions du 

diagnostic de sécurité du tunnel réalisé en 2017, afin d'entériner les travaux de réhabilitation à prévoir, dans le but d'amé-

liorer la résistance et l'étanchéité de la structure, et de renforcer la sécurité à l'intérieur du tunnel. 
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L E  B O U T  D U  T U N N E L  !  E N F I N  

M U N I C I P A L I T E   

Le tunnel était équipé à l'origine par un habil-

lage en tôle de la tête de voûte, destiné à 

empêcher l'eau de goutter sur la chaussée. 

Cet habillage a été démonté il y a une tren-

taine d'année en raison de sa vétusté. De-

puis, les infiltrations continuelles ont fragilisé 

les parements du tunnel, provoquant parfois 

des chutes d'enduit sur la chaussée. En 

outre, le tunnel était régulièrement fermé en 

hiver en raison de stalactite de glace tom-

bant du plafond.  

D'autre part, l'éclairage mis en place en 

1951, est actuellement hors d'usage suite 

aux endommagements provoqués par des 

camions hors gabarit.    

Voici donc les travaux projetés, ainsi que la 

date de réalisation. 

Les travaux vont consister à: 

- Purger et traiter les zones d'enduits ins-

tables  

- Mettre en œuvre un béton de parement sur 

le linéaire complet 

- Installer des masques drainants permettant 

de collecter les eaux d'infiltration sur la totali-

té du tunnel 

Par ailleurs, l'éclairage du tunnel va égale-

ment être remplacé. L'éclairage principal 

sera constitué d'appareillage à led (une zone 

d'adaptation de 25 mètres est prévue à 

chaque entrée, afin de laisser à l’œil le 

temps de s’habituer à la pénombre). L'éclai-

rage moyen au sol sera ainsi de 103 lux.  

Un éclairage de sécurité sera également 

installé. Ce dispositif est constitué d'un jalon-

nement lumineux par plots à led bleu et 

ambre situé à 1 m de hauteur et de panon-

ceaux "issues de secours". 

Des caméras filmant l’activité intérieure re-

liées à une signalisation lumineuse à chaque 

entrée sont également prévues. 

Ces travaux sont estimés à 735 000 € TTC 

pour la réparation et le drainage de la struc-

ture du tunnel et à 140 000 € TTC pour la 

mise en place de l'éclairage. 

La réalisation interviendra en deux phases 

successives: 

Phase 1 - réparation de la structure du tun-

nel: mi-février à fin avril 2019. 

Phase 2 - installation de l'éclairage: mi-mai à 

fin juin 2019. 

Chacun comprendra la nécessité d’une dé-

viation locale qui sera mise en place dans 

les deux sens de circulation Le Vigan / Le 

Département de l'Aveyron par la RD 158C.  

Martin Delord. Conseiller départemental. 

« Les travaux sont 

estimés à 735 

000 € pour la 

réparation et le 

drainage...et à 

140 000€ pour la 

mise en place de 

l’éclairage… » 



I N T E R V I E W  
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Jusqu’en 1985, année 

de sa retraite, Raymond 

a beaucoup travaillé. Un 

dur labeur : les champs 

sont éloignés de plu-

sieurs kms et il faut 

retourner la terre avec 

les bœufs. Il a été l’un 

des derniers proprié-

taires de bœufs de tra-

vail de la région. Au tra-

vail harassant des 

champs, il fallait ajouter 

l’élevage de brebis pour 

la traite. Au début, la 

bergerie était située au 

rez-de-chaussée de leur maison d’Al-

zon avant qu’elle soit construite dans 

la cour. Plus tard, il reprendra en fer-

mage, la ferme du Boucaret avant 

d’en faire l’acquisition en novembre 

1969. Il a pu ainsi développer son 

troupeau, tout en restant un petit 

paysan, avec une centaine de 

brebis à la traite pour Roquefort et 

quatre chèvres. Si l’arrivée du 

tracteur a amélioré les conditions 

du travail des champs, il n’a ja-

mais connu la machine à traire. Il 

trouvait du temps pour tout : culti-

ver son jardin potager, vendanger 

les quelques pieds de vigne, ra-

masser les châtaignes… Il lui 

arrivait même de composer des 

poèmes ou des parodies de chan-

sons qu’il avait plaisir à interpréter 

lors de repas. 

Après une vie bien remplie, Raymond 

Brun est décédé paisiblement le 6 

janvier 2019, à 15 jours de ses 99 

ans. Il était dans le service long séjour 

de l’hôpital du Vigan où il avait été 

admis, il y a un an et demi, en compa-

gnie de son épouse Yvonne, elle aussi 

âgée de 98 ans. Ils formaient à eux 

deux, avec 72 ans de vie commune, le 

couple doyen du village mais aussi du 

canton. En juin 2016, la municipalité 

avait fêté dignement leurs noces de 

Platine. 

« Raymond Brun est né à Randavel, 

dans la vallée du Trévezel, sur la com-

mune de Lanuéjols, le 22 janvier 

1920. C’est en 1930, à l’âge de 10 

ans qu’il arrive à Alzon avec ses pa-

rents, Justin et Maria. Un retour aux 

sources pour son père, originaire du 

hameau d’Ayrolle. Au printemps 1940, 

Raymond est mobilisé et envoyé dans 

différents chantiers de jeunesse. En 

1943, avec quelques Alzonnais, il s’en-

fuit dans le Lodévois, pour échapper 

au service du travail obligatoire. Le 22 

juillet 1944, sa vie aurait pu s’arrêter 

là. Avec une dizaine d’Alzonnais, sur la 

Placette, il sera mis en joue par les 

Allemands qui recherchaient des ma-

quisards. Il finira la guerre, à garder 

des prisonniers allemands au camp du 

Larzac. 

Le 1 er juin 1946, il se marie avec 

Yvonne Brun qui vient de Cazevieille. 

De cette union sont nés deux garçons, 

trois petits-enfants et quatre arrières-

petits-enfants. 

Dans sa vie citoyenne, Raymond a connu 

plusieurs engagements : au niveau de 

l’Association des parents d’élèves de 

l’école, du Groupement de Vulgarisation 

Agricole des Causses, puis, plus 

tard à la retraite, il sera un des 

membres fondateurs du club de la 

Roche des Fées, dont il a été le 

président pendant quelques an-

nées. Elu conseiller municipal à 

plusieurs reprises, il démissionne-

ra en cours de mandat, estimant 

que certaines décisions prises 

n’allaient pas dans le sens de 

l’intérêt général. 

Raymond vouait une dévotion 

particulière à Notre Dame d’Alzon 

et lui rendait souvent visite au 

rocher. Jusqu’à pratiquement 90 

ans, c’est lui qui a entretenu les 

abords de l’autel pour le pèlerinage du 

15 août. » 

Malgré un abord un peu sévère et un 

caractère bien trempé, il cachait une 

grande sensibilité. Doté d’une grande 

mémoire, il pouvait vous raconter à loisir 

la vie du village au temps jadis… 

Raymond a eu une belle et longue vie. 

C’est une figure alzonnaise qui nous a 

quittés. 
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L’année 2018 se termine, nous 

allons faire une rétrospective d’un 

été bien rempli à ALZON, grâce au 

dynamisme associatif Alzonais. 

Le 2 juin un weekend très Rock. 

L’association Nos Années Stones et 

le comité des Fêtes ont organisé le 

rassemblement annuel de « Nos 

Années Stones »  à la salle des 

fêtes. Une très belle journée Apéro, 

Repas et surtout en Musique au 

rythme des chansons des Rolling  

Stones, qui ont fait vibrer les nom-

breux spectateurs. 

Le 21 juin la Fête de la Musique 

sur la place de la mairie. Les parti-

cipants ont dégusté une excellente 

Macaronade  préparée par le comi-

té des Fêtes. 

Un mois de juillet très animé par la 

coupe du monde de foot, dont les 

matchs de l’équipe de France ont 

été retransmis sur écran géant à la 

salle des Fêtes. Que dire de la Fi-

nale « France, Croatie », une cen-

taine de spectateurs ont encouragé 

notre équipe qui a remporté le titre 

de Champion du Monde. Cette Vic-

toire a été arrosée au champagne 

offert par les associations, La roche 

des fées, Détente et Loisirs, la Bro-

cante et le Comité des Fêtes. 

Le 14 juillet s’est déroulé la pre-

mière soirée gourmande sur la 

place de la Mairie, avec embrase-

ment de l’église. 

Les 4 et 5 Août la Fête Votive, qui 

s’est terminée par une soirée rétro 

et l’excellente paëlla de Mr Claude 

Fesquet. 

On enchaine par la Brocante le 12 

Août, plus de 100 exposants, des 

objets par centaines. Une impres-

sionnante foule de chineurs a dé-

ambulé toute la journée dans les 

rues du village sous un soleil ra-

dieux.    

Le 16 Août 2ème   Soirée gour-

mande toujours sur la place de la 

Mairie. De nombreux gourmets ont 

pu déguster tous les bons petits 

plats préparés par les associations. 

Et pour terminer cet été chaud et 

ensoleillé un grand Tournoi de pé-

tanque organisé par l’amicale des 

boules d’Alzon. Une trentaine 

d’équipes, un repas, une très bonne 

organisation, tout pour passer une 

belle journée de rire, de concentra-

tion et de convivialité. 

Le 2 juin dernier, le Comité des 

fêtes et l’association Nîmoise 

«  Nos années Stone » ont program-

més une journée  sur le thème du 

célèbre groupe de musique «  les 

Rolling Stones ».  

Les associations « Détente et Loi-

sirs », « La Roche des fées » et la 

«  Brocante d’Alzon » ont affiché 

dans les villages environnants et 

apposé quelques 1500 tracts sur 

les voitures au marché du Vigan. Le 

Comité des fêtes a géré la buvette 

qui a été assaillie toute la journée.  

Certains nîmois venus en camping-

car ( 7 ) et d’autres en voiture ont 

pu découvrir le village et pour cer-

tains visiter Notre Dame d’Alzon. La 

salle des fêtes, savamment décorée 

aux couleurs du célèbre groupe 

musical a été appréciée tout 

comme le repas qui fut servi à 145 

personnes. A 18h, «  La Batucada » 

a fait un «  flash mod » en accompa-

gnant sur scène les «  Sticky Fin-

gers », qui précisons le, représente 

officiellement les Rolling Stones sur 

la région Occitanie et Provence 

Alpes Côte d’Azur.. Plus de 200 

personnes ont chanté et dansé 

durant 2h et c’est par un éblouis-

sant et interminable «  Satisfac-

tion », une des chansons les plus 

connues, du groupe, que le concert 

s’est conclu.  

Dans l’après-midi, 

S A T I S F A C T I O N  !  

Le groupe des Sticky Fingers en pleine répétition 

un orage est venu perturber le con-

cours de boules et la défaite de 

Montpellier en finale du Bouclier de 

Brénus projeté sur le grand écran 

de la salle des fête ont un peu terni 

cette journée. 

Gérard Abric 

Coordinateur de cette journée  

C A L E N D R I E R  D E  L A  B E N N E   
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V I E  D U  V I L L A G E  



Le Samedi 2 décembre 18 

adhérents de la Roche des 

Fées se sont retrouvés dès 

poltron minet, pour partager 

un week-end retrouvailles 

organisé par les voyages 

Franjeau de St Affrique. 

Après une halte assez mou-

vementée à l’aire du Caylar, 

le groupe rejoignait dès 12H 

la Jonquera par un temps 

tempétueux. Chacun put 

choisir, parmi les 175 plats 

proposés au buffet, de quoi 

étancher et rassasier sa soif 

et sa faim. Au sortir de 

table, le temps libre accordé 

permit à chacun de faire ses 

emplettes avant de re-

joindre la ville de Calella 

pour une nuit réparatrice à 

l’hôtel Volga (4*). 

Le dimanche matin 2 mani-

festations attendaient notre 

groupe. 

Tout d’abord, la découverte 

de 26 crèches catalanes 

avec pour chacune un ca-

chet différent et l’on se de-

vait de trouver le 

« caganer », santon tradition-

nel catalan. 

Après cette visite, la station 

balnéaire de Tossa de Mar 

nous accueillait. Le groupe a 

pu déambuler dans les rues 

des vieux quartiers avant de 

découvrir l’enceinte fortifiée 

au sein de laquelle est éri-

gée la statue en bronze 

d’Ava Gardner, tombée 

amoureuse de cette station 

où elle résida de nom-

breuses années. 

Ces marches avaient creusé 

nos appétits et un repas 

nous attendait dans le châ-

teau médiéval de Tordera. 

Nous y dégustèrent le repas 

traditionnel espagnol dit 

« des restes de Noël ». A ce 

stade le mot « restes » est un 

doux euphémisme. Ce repas 

fut suivi d’un spectacle inou-

bliable de Flamenco. 

Le lundi matin, après un pas-

sage à la maison du jambon à 

la Jonquera, un repas typique-

2018, une bonne année pour 

l’Amicale Boulistique Alzon-

naise. Si la trêve de fin d’an-

née marque une pause dans 

l’activité boulistique du village

– finis les clameurs, exclama-

tions, quolibets, expressions 

locales en tout genre, claque-

ment des boules — les mois 

précédents ont connu de 

belles heures.  

Quotidiennement, même 

lorsque les conditions clima-

tiques ne sont pas favorables, 

les parties se jouent dans la 

camaraderie et l’esprit de 

compétition qui animent tous 

les joueurs, grands, petits, 

jeunes, moins jeunes et en-

core encore moins jeunes, 

hommes, femmes. Tous sont 

là pour «  sacrifier » quelques 

heures de leur journée à la 

pratique de quelques 

belles parties.  

Un évènement majeur 

au cours de cette an-

née : l’organisation des 

épreuves qualificatives 

du Challenge de la 

Châtaigne 2018. Ces 

épreuves se sont dé-

roulées à Alzon le 9 

septembre dernier. 

Nombre de bonnes équipes des 

villages voisins y ont participé 

ainsi que plusieurs équipes al-

zonaises. Finalement, sous une 

chaleur accablante, le travail a 

payé puisque une équipe d’Al-

zon a réussi à passer les 

épreuves qualificatives pour la 

finale qui s’est déroulée le sa-

medi 29 septembre à Molières. 

Ce jour-là, supportée par de 

nombreux amis qui ont fait le 

déplacement, la triplette fémi-

R O C H E  D E S  F E E S  :  W E E K  E N D  R E T R O U V A I L L E S  
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ment catalan nous a été servi 

dans un petit village de mon-

tagne La Vajol.  

Ce n’est que vers 16h que nous 

quittions ce restaurant pour 

rejoindre nos cévennes vers 

19h. 

nine Françoise L, Patricia D et 

Myiram R a brillamment partici-

pée à l’épreuve finale en rempor-

tant le challenge féminin. Adop-

tant un style de jeu offensif elles 

ont largement convaincu en 

s’appuyant sur la stratégie dite 

«  de la gangeoise ». Félicitations 

à elles et vive le challenge 

2019 !  

Merci à toutes celles et ceux qui 

ont aidé.  

Je ne terminerai pas ces 

quelques lignes en ayant une 

pensés émue pour notre ac-

compagnatrice de tous les 

jours—même si on ne l’a jamais 

vue—Fannie, on t’aime !  

J.B  



Notre village comporte des 

noms de rues ou places facile-

ment identifiables comme la rue 

des fontanelles (rue des fon-

taines) 

 La Rue d’Arre : c’est sous Napo-

léon 3 que la Route Nationale 

99 (maintenant Départementale 

999) est construite. Avant l’arri-

vée au village se faisait par la 

Rue d’Arre, 

La Place et la Rue du Rieu (Rieu 

qui vient de ruisseau-rivière) : 

c’est la rivière la Vis qui lui a 

donné son nom. 

 Certaines rues ont des noms 

dont l’origine est sortie de notre 

mémoire d’où un appel est lan-

cé à nos lecteurs pour retrouver 

l’origine de la rue du Trou du 

Mut . 

2 solutions ont été proposées il 

pourrait s’agir du « trou du mur » 

et non « trou du Mut » en effet 

cette rue longe les anciens rem-

parts et un trou aurait pu y être 

percé pour une raison inconnue. 

La seconde Mut viendrait du 

latin mutus qui signifie muet, 

une personne affligée de cette 

infirmité aurait pu habiter cette 

rue dans des temps très an-

ciens 

 Explication similaire pour la 

Rue du Chantre (du latin can-

tare : chanter) une personne qui 

chantait à l’église habitait cette 

rue. 

Tout comme récem-

ment « l’impasse de la Cente-

naire », la rue ou habitait Eugé-

nie qui est décédée en 1968 à 

plus de 102 ans 

La rue des Cauquières : cette 

rue située entre 2 porches est 

aussi la rue que des généra-

tions d’enfants ont baptisée rue 

des Sorcières tant ils aimaient à 

s’y cacher et jouer à se faire 

peur 

Mais d’où vient ce nom Cau-

quière ? 

Au moyen âge, pour travailler le 

cuir, on soumettait les peaux à 

des bains de lait de chaux dans 

des bacs appelés Cauquières, 

c’est à dire : cuves à chaux  

L’indication étymologique du mot 

Cauquière viendrait de Cauquièro 

qui désignait le calcaire, la for-

mule pour traiter 20 pièces de 

cuir est :   8 setiers de chaux 4 

setiers de cendre 

Setier : ancienne mesure de ca-

pacité équivalant à 8 pintes de 

48 pouces-cube ou 1 velte, soit   

7, 61 litres. Aujourd’hui ¼ de litre 

équivaut à ½ setier.  

Les peaux restaient trois se-

maines dans les cauquières , 

entre  la St Michel  et la Ste Ma-

rie de Mars ( 29 septembre , 25 

mars ) et seulement 15 jours 

entre la Ste Marie de Mars et la 

St Michel . 

A la sortie des cauquières les 

peaux étaient grattées pour les 

débarrasser des poils brulés par 

la chaux, puis étaient lavées à 

l’eau claire en rivière. 

On retrouve le nom de Cauquière 

à Nîmes et à Marseille associé à 

la corporation des cuiratiers . On 

peut supposer que dans cette 

rue, il y a fort longtemps, il y avait 

un « atelier de «  cuirate-

rie » .C’était en fait la rue des 

tanneurs. 

Adossée à cette rue, une grande 

bâtisse dont le dernier étage 

possède une terrasse couverte 

mais ouverte sur le devant. Il y a 

quelques années, j’avais posé 

une question sur cette étrangeté 

à un ancien d’Alzon malheureu-

sement disparu, il m’avait répon-

du que cette terrasse ouverte aux 

vents servait au propriétaire de 

l’époque à faire sécher ses peaux     

 La Rue du Rouet et l’impasse du 

rouet : 

Sur le mot « rouet » il y a 2 expli-

cations et bizarrement les 2, bien 

que différentes, apportent la 

même solution 

1ère définition : Le rouet est un 

disque cylindrique autour duquel 

un câble s’enroule et 

tourne ,c’est  la poulie qui sert à 

remonter le seau 

2ème définition : le rouet se dit 

d’une plate-forme circulaire en 

bois de chêne qui supporte la 

maçonnerie d’un puit 

La Rue du Rouet était donc la rue 

qui menait au puit peut être com-

munal 

Place et rue de l’Arquinel : 

On trouve le mot Arquinel à Mont-

pellier c’est l’ancien nom de la 

promenade du Peyrou 

Celui-ci s’appelait autrefois 

Puech Arquinel (la Coline de l’Ar-

quinel) et sur ce site était aména-

gé une aire de dépiquage du blé 

(  sur ce même site on exécutait 

les personnes accusées de sor-

cellerie) 

.A Alzon il y a une soixantaine 

d’années la batteuse venait s’ins-

taller dans le quartier de l’Arqui-

nel derrière l’ancienne usine pour 

battre le blé .La similitude est 

frappante, alors peut être le mot 

Arquinel viendrait de l’aire ou l’on 

battait le blé ,si nos lecteurs ont 

une autre explication nous la 

publierons dans un prochain 

numéro. 

La montée de la Calade était le 

début de l’ancien chemin d’Ay-

roles qui était caladé (empierré) 

depuis la maison Frontin jusqu’à 

la maison Roustan. L’ancien che-

min d’Ayroles passait sous le 

château d’eau  

Le chemin du moulin : comme 

son nom l’indique menait au 

moulin, lorsque celui-ci fonction-

nait les charrettes tirées par des 

bœufs ou des chevaux ame-

naient le blé et repartaient avec 

la farine en franchissant la rivière 

à gué pour accéder à l’actuel 

chemin de la laiterie.   

D ’ O Ù  V I E N N E N T  L E S  N O M S  D E  N O S  R U E S  ?  

« ...un appel est 

lancé à nos 

lecteurs pour 

retrouver 

l’origine de la 

rue du Trou du 

Mut … » 
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ciens datant du Xè siècle. Ces 

pièces précieuses consultées 

à la fin du XIXè siècle par 

l’archiviste de renom ont 

aujourd’hui disparu. On peut 

cependant raisonnablement 

croire à l’existence d’une 

occupation humaine sur ce 

point haut dès l’an 900. 

Le Caylaret était alors sous la 

dépendance des seigneurs de 

Roquefeuil dont la résidence 

principale se trouvait sur 

l’emplacement du Château 

d’Algues en Aveyron, situé sur 

L’origine du nom “Caylaret” 

provient du terme occitan 

“cayle” (la pierre) et par 

extension “caylar” (construit 

sur la pierre), avec la termi-

naison “et” comme diminutif 

pour désigner un petit pro-

montoire construit. 

La première inscription con-

nue et répertoriée aux Ar-

chives du Gard remontent à 

1261 mais, selon l’historien 

nîmois Germer-Durand , Le 

Caylaret était mentionné 

dans des documents an-

une hauteur qui domine la 

voie de Nant à Saint-Jean-

du-Bruel (autrefois Saint-

Jean de Roquefeuil) c’est-à

-dire proche de l’ancienne 

voie romaine qui reliait 

Nîmes à Montauban en 

passant par Alzon et le col 

de la Barrière. 

 Bien antérieurement, 

la situation géographique du 

Caylaret avait permis aux 

troupes romaines lors de la con-

quête des Gaules (52 avant J.C.) 

d’y implanter une tour de guet 

en relais avec celles construites 

plus à l’est sur le piton d’Espa-

ron et plus à l’ouest sur les hau-

teurs qui dominent Valcroze, là 

où se trouvent les traces de 

l’implantation d’un camp ro-

main. 

Et si l’on remonte encore dans le 

temps, à quelques centaines de 

mètres au nord du promontoire, 

on pouvait encore distinguer il y 

a quelques années, parmi la 

végétation clairsemée l’em-

preinte d’une occupation très 

ancienne, ayant forme d’oppi-

dum, un lieu défensif construit à 

la fois pour préserver les bêtes 

et les hommes, avec sur sa par-

tie haute, les ruines aujourd’hui 

dispersées d’un monument mé-

galithique (2000-1500 avant 

J.C).  

Dans un prochain numéro, je 

vous raconterai l’histoire médié-

vale du Caylaret, sa pérennité et 

son obstination à résister au 

temps... 

 

 François Courtin 

MARS 

Dimanche 31  : Loto des Chasseurs,   

Salle des Fêtes 

AVRIL 

Samedi 13  : Soirée FESTIVALZON, salle 

des Fêtes 

Dimanche 21  : Loto  Détente et Loisirs 

Salle des Fêtes 

Lundi  22  : Omelette Pascale Détente et 

Loisirs Salle des Fêtes 

MAI 

Samedi 4  :  Soirée  Moules Frites  Comité 

des Fêtes 

Samedi 18   Repas Fin de Saison  Roche 

des Fées 

JUIN 

Samedi 8, Dimanche 9, Lundi 10, Stage 

BATOUCADA 

Vendredi 21  : Fêtes des la Musique  

JUILLET 

Vendredi 5  : Conférence  Mr François 

COuRTIN 14/18 « Clemenceau » 20h30   

Samedi 13  : Repas Gourmand, Musique, 

Feux d’artifice 

Samedi 27  : Assemblée générale AREA 

AOÛT 

Samedi 3, Dimanche 4, : Fête votive 

Dimanche 11 : Brocante  

Jeudi 15  : Soirée Gourmande 
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C O M M U N I C A T I O N  

Naissances 

Elio, Charles, Philippe SALZE né à Millau le  

25 avril 2018 

 

Décès 

Corinne, Nathalie ROMAN née SIAUVAUD dé-

cédée le 19 janvier 2018 à Castelnau-le-Lez 

Jean Marie, Gaston, Fernand ROGER décédé 

le 13 février 2018 au Vigan. 

Henri BONTEMPS décédé le 21 février 2018 à 

Saint Clément de Rivière 

Serge LECLERC décédé le 25 mars 2018 à 

Uzès 

Simone, Anne Marie VIDAL née RUAS, décé-

dée le 30 août 2018 à Le Pré Saint Gervais. 

Valter DI ANTONI décédé le 6 octobre 2018 à 

Nîmes 

Sabato ALIBERTI décédé le 9 octobre 2018 à 

Alzon. 

E T A T  C I V I L  


